CARNAGE SACRB 




BISSBCTA 
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La gerbe de ta jugulaire 

Malaxer le teton de ton sang. 

Axe entre deux mains de mots. 

Les 5 penis mots d mots. 

Langues par trop enfoncees. 

La gerbe de ta jugulaire, 

en expression divine, 

pour toi mon ange. 

Rien que pour toi... 

Ma signature de sang, 

en ecrin tisse au massacre : 

LA GERBE DE TA JUGULAIRE ! 
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Scarification 



Ligature de soie, 

Tes gemissements de vers. 

TA GUBULB ! 

Humains, tu as bien trop parle ! 

Masturbation brutale. 

Je grif fe des mots sur ton dos. 

Mon signe sanglant, 

Sur ton cul obeissant. 

Scarification consigne. 

PAS DB RBPONSB. 

Je te laisse tout seul, 

Bn proie au gouf f re. 

Juste, 

ton sang sur les draps. 
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K. ma castree! 



Les neons sont verts. 

Je sais qu'ils preparent l'assaut : 

ils m'ont traquee! 

Le magasin nest pas desert... 

Le jus de serpent. 

Ces connards d etriper en ton nom, ma belle. 

Juste histoire de repandre le sang, 

juste maniere de deverser du sens. 

Les vitrines refletent les cameras de securite, 

le carnage sera parfait! 

Derriere le verre, 

des f Ungues dune pure beaute MM 

Vous allez sucer les ejaculations de mes calibres. 

Sourire sacrificiel. 

MAIS!!!! 

-MAIS- 

Oui, mais avec un gros soupir! 

E. debarque tout vampirique 

et nous discutons 

d propos de l'eveil au fond du gouffre. 

Je me reveille en branlant les etoiles ensanglantees. 
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Gardez la foi... 



L horreur urbaine. 

And not a jungle in cage. 

H+X ages : 

«Leben ist Tod, und Tod ist auch ein leben. » 

Personne ne parle vraiment. 

L' execution dun humain est si facile! 

Vigiles violes, 

policiers en proies de choix. 

Extatic bomb on Babylon! 

Se encarne sobre la sangre 

des coeurs crames en plein desert social. 

Raturer les corps jusqu'a l'os. 

Apres la floraison explosive, 

devorer les visceres des innocents 

et garder moi les foies! 

Alphito-Baitule lusia nonacris. 

Gwenddydd wen adlam cerddeu. 
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Promesse menstruelle 



Je saigne tant! 

O mes amours! 

Mes tendres globules rouges 

liberent lentement le desir et sa terreur. 

Vous y passerez done aussi! 

Je saigne tant. 

La coagulation 

et son appel d la concentration. 

Et puis le sang, 

e'est toujours plus joli sur du blond! 

Une source sanglante 

en forme de f emme en feu, 

je pars par le centre, 

participer d la tuerie. 

Bclatement cyclique 

du quotidien carnassier. 

Dechirer des entrailles humaines... 

La renaissance du sens par le sang 

et inversement... 

P.S: Je vous tuerai promis! 
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Mon Amour d la cascade 

Sa main dans mes cheveux, 

le chant de la cascade: 

ses yeux humides etoilent ma tendresse. 

Mon amour invoque notre avenir. 

St Id! 

je me souviens... 

Que je dois incarner l'horreur du dernier cercle, 

que je dois faire exister les tenebres, bien f eminines. 

J'embrasse d l'infini mon amour. 

Puis, 

d'une manchette, aller-retour, 

je le sonne. 

Son corps part d la renverse, 

sa tete s'enfongant dans l'eau. 

Toujours appuyer sur l'erreur. 

La sensation de noyade 

oblige mon adore 

d gesticuler dans tous les sens. 

J'ai, 

cependant, 

besoin de calme... 

Je l'attrape par les cheveux 

et heurte trois bons coups sa tete 

contre la margelle de l'ancien lavoir. 

Voild, c'est mieux! 

Je descends sa braguette, 

je sors son sexe, ses testicules 

et mon couteau de chasse. 

Bxtatique, je vais decouper une petite branche, 

l'effeuillant proprement. 

La lame repond d l'illumination emeraude 

de cette merveilleuse apres-midi. 

Emerge, une baguette magique, 

ma syntaxe de bois, 

pas ma langue, pas cette fois... 



Alors que mon amour s'etouffe, 

inconscient au raz de l'onde, 

je decoupe, bien d la base, 

sa verge, 

afin de pouvoir par la suite, 

enfoncer d l'interieur, 

ma petite baguette magique! 

Parfait: c'est bien dur maintenant! 

J'abaisse son pantalon d ses genoux 
et retourne mon cheri d plat ventre. 
Ses f esses en promesses enthousiastes... 

Je vais pouvoir delivrer 

l'oeuvre sacrificielle 

en ce lieu f eerique 

et pur de chez pur! 

Done, 

je prends le penis ensanglante et devenu raide 

grace d ma baguette magique 

et penetre avec, d'un coup sec, 

son anus au plus prof ond. 

Magnifique! 

Le sang embrasse l'eau 

et lisse les mousses ensoleillees. 

Tout est si parfait!!! 

La vie est belle, 

l'amour aussi... 
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MoTse 



J'ai quand meme assez souffert; 

La pompe, 

au fin fond de mon vagin, 

en frenesie... 

Puis, les horribles contractions d'une nuit 

en flashs de metastases etoilees. 

L'ocean de mon sang, 

et ce foetus qui degouline de mon centre. 

Au coeur du cocon du bain, 
je l'ai nettoye avec moi. 

J' ai pris mes vetements 

et une petite couverture pour lui. 

(Oui, c'etait lui). 

En trottinant jusqu'a la riviere suburbaine, 

sa petite tete faisait: 

Ding-dong! 

Ding-dong! 

Ding-dong! 

Comme un coeur en convulsion, 

comme pendant le viol, 

avec ses couilles en clochettes 

claquantes sur mes f esses, 

avec encore du sang, 

avec douleur. 

Ding-dong! 

Ding-dong! 

Ding-dong! 

Sur les berges, 

j'ai fait le tour de son cou 

de mes doigts et j'ai serre, 

encore et encore, 

au cas ou... 

Mon bebe! 

Alors je l'ai emmitoufle 



dans la mini couette f leurie 

et j'ai depose mon adorable paquet sur l'eau, 

d la sortie de la bouche d'egout, 

avec sur la langue, 

le goOt de moise, 

et dans les oreilles, 

la melodie glaciale des clochettes du pere Noel. 
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Sacrifice humain 



Les globules pleuvent 

et percent le derme. 

Gorge stellaire. 

Le scalpel y trace sa serrure. 

L'ecriture sacree s'inscrit sur l'ecarlate. 

Extraire la graisse, 

s'en enduire 

afin de penetrer les visceres. 

Cottes ecartelees 

et coeur en cascade molle. 

La bete au centre du cercle 

de sang, 

execute extatique, 

le rituel du sacrifice humain. 

Genese sainte et assassine. 
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Libation 



L'intestin trame l'ejaculation. 

Silence prophetique. 

Ventricule sans recul. 

Le cortex crepite son crepuscule. 

Plaie parlante. 

Rales... 

St ce vin si cardiaque! 

Libation. . . 

Le chuchotement de la lymphe 

fane les f lammes d la chute de la f leur de feu. 
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Oblation terminate 



L'autel du trottoir. 

Un cercle d'assassins sacres. 

Cinq proies de choix. 

La premiere: 

Un entonnoir enfonce 

au plus prof ond de sa gorge. 

Les officiants y connectent le tuyau d'arrosage. 

Belle noyade vibratoire. 

La seconder 

Est arrosee d'essence, 

on lui jette de la resine de myrrhe et une allumette. 

Brasier tentaculaire. 

La troisieme: 

Se retrouve pendue d un lampadaire. 

Convulsions photoniques. 

La quatrieme: 

Repliee dans une jardiniere vide, 

est ensevelie de terre d coup de pioches, 

et percee des fleurs d'origine. 

Gangue carnassiere. 

La cinquieme: 
Voit ses yeux dans la lame 
qui promptement l'egorge. 
Vague ecarlate. 

Le sang ruisselle sur l'autel de bitume 

et serpente vers la bouche d'egout. 

Pas d'echange equivalent. 

Une of f rande. 

Puis, 

juste rendre ce plaisir sacre. 
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Rite en triques pastorales 



Minuit. 

Sonner d ta porte. 

T7n coup de batte pour ton crane. 

T'emmener au Nemeton. 

Un cercle de f lamme enf erme ton corps et moi. 

La litanie des males en folie. 

Bissection du torse au Labry. 

Ecarter les cottes d'un geste sec. 

Cueillir le coeur avec les dents. 

Un male, penis en main franchi le feu. 

A quatre pattes, je depose l'organe d ses pieds. 

II me caresse les seins et les fesses avec. 

Traces de sang prophetiques. 

Puis, me prendre a mort. 

Tous les males sont au centre du cercle enflamme. 

lis se branlent sur ton corps ecarlate. 

Hurler d'eztase seminale et sanglante. 

En rouge et blanc. 



13- 



Chevre ecarlate qui eclate 



C'est juste que j' adore les mixages, 
Os, sang, chairs en emulsion 

Au shaker de l'effroi 8 

Quatre clous 

Et le chien bute devant le sanatorium. 

Les 10 putes en regies, 

La salope d penis. 

Leche Id ! 

Leche d cet endroit! 

Leche la! 

Mon pseudo papa qui me sodomise d mort. 

J'ai tue son fils pour abreger ses souff ranees 

Et la liberer d Elle. 

Branle-toi papa maintenant, 

Tu ne f eras plus de mon cul 

Un vortex d taxes. 

P.S : Recupere la bouillie de ma bite, 
Je te la laisse en testament. 
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Petit rituel pour retourner dans le ventre de sa mere 



Tu veux tant d' amour! 

Ressentir le fait d'etre aime d mort... 

Comme avant, 

Comme dans le ventre de maman. 

Du coup, 

Tu essay es d'y retourner 

En fourrant ta bite dans ma chatte. 

Sublimons done! 

Allons jusqu'au bout. 

II est temps d'incarner le rituel... 

Je te laisse, 

Pour revenir aveo une hache. 

D'abord il me faut t'assommer. 

Puis je te decoupe en autant de morceaux que possible. 

Maintenant je peuz t'enfiler, 

Petit d petit, 

Dans mon vagin. 
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Mas sacre 

Cette nuit, 

le male a ete sacre. 

A croire en moi, 

le lampadaire a fait ma lot 

Trois coups de battes 

et tu n'ouvriras pas la portiere. 

Tes cheveux, ta gorge 

et la lame sure qui te saigne. 

Je te secoue, toute vibrante, 

jusqu'd la derniere goutte. 
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Te benir 



Nous t'avons chasse, 

Sans que tu le saches. 

Et te voild entoure de cinq sacrificateurs. 

Pauvre petit bof qui n'a rien vecu! 

Tu es l'elu. 

Sur le trottoir abattoir : 

Ta tete se fracasse. 

L'ouverture est faite. 

A table ! 

Te voild sacre. 

Nous degustons, done, ta cervelle toute fremissante. 

Et toi qui crois lire cette phrase, ne la finie surtout pas. 

Tu seras le prochain d etre beni. 
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Deux fois ne 



1. Extraire le foetus. 

2. Le pendre par les pieds. 

3. Saigner le chien sur le trepied. 

4. L'eviscerer en croix. 

5. Mettre la tete du bebe dans son ventre. 

6. Recoudre en susurrant jusqu'au cou. 

7. Initiation d la survie. 

8. 16 heures de ce supplice. 

9. T7n deux fois ne pourra surgir. 
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Pour la f emelle 



Par la fenetre, 

Je t'ais vu massacrer ta femme, 

T7n bon milliard de f ois. 

Alors, 

J'ai sonne ohez toi. 

Voild pourquoi tu me vois nue devant toi. 

Je triture ma chatte. 

Tu focalises. 

St ainsi, 

Tu ne vois pas le kriss qui f ulgure vers ton ventre. 

Tes boyaux entraTnes par les crans font une sortie explosive. 

Dans tes convulsions, 

Je chuchote d ton oreille : 

«Ld, je t'aime d mort au nom de la Femelle ... » 
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Eventration 



+ A la langue seminale. 

-i- La seve possedante du feu. 

+ Des tripes ecumantes et quemandeuses. 

+ Lecher une fontaine de braises. 

+ Sexes ecarteles au soleil. 

+ Isoler l'organe incendiaire. 

+ Sen faire une couronne degoulinante. 

+ Neuroniser les hurlements. 

= Eventration demodee de mots. 
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Vision ? 



Sens du TeleutaT. 

Nourrir les vers dor. 

Des lamelles de silex, eclatees. 

Douze desirs demesures et contraries. 

L' action du canon. 

La course, la chasse et toi. 

A couvrir de branchages. 

Operer une transmutation sur tes tripes. 

Mediation de la gerbe de sang. 

La petite fille a trois levres qui coulent, maintenant. 

Des 8 d 1' horizontals 

Arracher les testicules. 

Enlever delicatement la peau. 

St avec : remplacer les yeuz de la pucelle. 
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Chien 



Querir les cosmetiques de sang... 

Va chercher chien! 

Attaque ! 

Attaque ! 

Attaque ! 

Que je te bissecte des cantiques de queues. 

Enfoncer la lame en metrique geologique, 

Regards profondement interconnects. 

Puis, 

Viole-moi par procuration... 

Oui, toi ! 

Lorsque je sodomiserai l'ecorche d vif saupoudre de sel. 

Tu me violeras en demo. 

Tu ezploseras ma chatte de bitch. 

TUB! 
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Casse-noisettes 



- Le fer penetre les narines. 

- Saliver par toutes les levres. 

- En faire d'autres sur tout le corps. 

- Les bourrer, toutes, d mort... 

- Bt glisser sur le sang. 

- Grace puerile au clito electrique. 

- Pulse, cache, lame enfoncee. 

- La fee noire ezulte! 

- Cette patinoire d'hemoglobine par combine cosmique. 

- Pas de saison qui tienne d 1' horizon. 

- L' autre ne sait pas ma liesse. 

- Sa souff ranee perfectible. 

- Mon cul toujours tendu. 

- Tu es en mon nom. 

- Puis, priez pour moi. 
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Un crane cherche sa colline 



La seule statique 

C'est le mouvement. 

Je t'encule sans mise en garde, 

Comme l'homme gauche, 

Avec un couteau, 

A la croisee des chemins, 

Au loin, 

Le cadavre de la femme, 

Violee et violet, 

Degoulinant sur la mousse, 

Puis se retrouver derriere l'ecran, 

Plein d'BVP, 

St ta copine qui hurle : 

Gardez moi une testicule! 

Miami Miami La merde... 

Un crane cherche sa colline. 
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Baby bomb 



La bouillie de bebes, 

En taylorisme total, 

Est un crepi d bon prix. 

Les calottes crdniennes eclatent, 

Petites bulles sous mes plantes, 

Cela, 

Est, 

Tres additif ! 

Ainsi sacres d la sortie du vagin, 

Un court-circuit au sein de la boucle, 

Trebuchement, 

Face contre visceres, 

Hors temps. 

C'est monder l'erreur 

Ou bonder la perfection. 

Penser d fabriquer des bombes de bebes. 

Mieuz : 

Des big-bangs de bebes! 
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Mon tendre ecorche d vif 



Esquisser de ce scalpel 

La future sortie du derme. 

Lentement, tres lentement, 

En paresseuse tendresse ; 

Perlent alors, les escarboucles : 

Je les lape jusqu'd la lie, mon cheri. 

Lamer sur tes larmes la latitude charnelle, 

Destination le tranchant du pied. 

Ta devotion toxique me fait sourire. 

A present je peux te liberer de ta gangue carnee. 

Bt voild la merveille : 

Un corps de rubis fluide et nervure, tout frissonnant. 

Tsunami orgasmique aux visceres. 

II est temps mon ange d'achever le rite et de te benir. 

O mon adorable bebe ! 

Je te lange, je te roule dans un nid de sel. 

Sur le rythme des convulsions, 

Tu fais f ondre les cristaux de ton sang. 

Trop mignon! 

Et cette grande vibration mon amour diamantif ere, 

Sur 1 aire objective, attractive, est un temoignage du culte de 

ma totale attention pour toi. 
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Sarcophage rubis 



Jolie fifille. 

Beaux seins, 

Beau con, 

Bouche d' argent, 

Clito de quand-quand, 

Chatte f leurie : 

Guili-guili ! 

Je t'aime d mort, tout comme moi. 

Enfongant notre god aux sweets interstices, 

Ma poupee pref eree. 

Ta chair entre mes dents. 

St, 

Trois coups de poing dans ta gueule. 

Tu speed, je speed. 

Vite, ma lame... 

Avant : te sauter dessus d pieds joints, 

Avec ces hurlements encourageants, 

Perforation imminente. 

La pointe dans ta matrice. 

Laceration horizontale de hanche d hanche. 

Ultra cesarienne, ma reine. 

Ton chant d'evier ordurier. 

Mais, laisse-moi done trouver le chapelet de tes ovaires. 

Je dois te flageller, ma cherie. 

Chaque Shlack! 

Sur ton corps, 

Appose et traque, 

Marques et signatures, 

C'est la carte, e'est la carte, e'est la carte, e'est la carte, e'est 

LA CARTE Hi 

Puis, 

Je bois d ton vase l'escarboucle. 

Puis, 

Je t'ouvre de pere en fils. 

Et puis, 

Je me love et je me couche en ton sein, 

Tout fumant, tout fremissant, 

Englobee de sang d souhait : Je renais. 
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Pere-pierre 



II m'a dit: 

eg On passe aux choses serieuses maintenant. 
II souriait en disant ga, le mari de maman. 
Je me suis deshabillee sous ses ordres. 
eg T'es bien gaulee pour ton age! 

Viens sur moi, non pas comme ga, je ne veux pas voir ta 

tete, tu ne comprends pas? 
Alors il m'a montree. 
Je me tenais d ses chevilles. 
La lune me parlait durant les a coups douloureux. 
St le vent me posseda. 
Je suis allee d la cuisine. 
« Et be, petite conne, reviens t'es trop bonne, tenement que 

t'es serree! 
Ld, la lune m'a montree les ustensiles que je devais employer. 
Il y avait un couteau tres fin et tres tranchant et un autre 
plus gros, bien massif. 
Je suis revenue, le, voir. 
eg Tu avais soif petite cochonne? 

Sous emprise, ma main gauche enf once la lame lunaire dans sa 
jugulaire. 
St ga saigne, 
et ga saigne 
et ga saigne. 

Lui, juste, gargouille comme un bebe. 
La lune me dit de goOter. 
Je goOte. 

Bile me souffle de prendre l'autre grand couteau et de lui 
ouvrir le ventre, ce que je f ais. 

Je dois aussi, prelever l'espece de true mou d gauche, encore 
tout palpitant. 

Puis, la lune m'invite d la suivre, 
pres d'une riviere, une pierre, 
comme un pere, la pierre. 
Voild, e'est fait! 

Bile m'ordonne de retourner voir ma mere, 
mais de ne rien dire: 
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ga briserai la magie. 

Je lui dis au revoir. 

Bile repond: Bien plus que ce que tu ne voudras voir... 

Alors, je m'eclipse. 
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Oeil 



J'ai pris le tunnel de tes yeux. 

Id, se trouve les couleurs du monde. 

J'ai mordu ta main. 

Stimuli grimaciers. 

Et je leche, leche, leche. 

Par la cafetiere metallique, 

je t'assomme en un geste. 

Voild: tu es sur le sol. 

le sang commence aussi. 

Je te chevauche afin de bien palper tout ton corps avec mon 

milieu. 

Je dois te travailler. 

II me f aut un outil. 

Je suis en train de courir chercher un pinceau. 

Tu comates encore. 

Je pose mon cul sur ton torse, 

puis, te souleve les paupieres. 

Les poils du pinceau naviguent sur la cornee 

et tu as le refleze de cligner des yeux, c'est choul 

Bon au boulot! 

J'appuie assez fort, mais, 

je ne parviens pas d crever l'oeil. 

Je trifouille Id, ou le verts est le plus riviere. 

D'un coup, 

ga cede et ga gicle. 

Mais ce n'est pas vert. 

Du rouge et du translucide gante mes doigts. 

Tu frissonnes. 

Ainsi, 

A l'aide de ton translucide liquide, 

je calligraphie dans l'air 

la chanson des couleurs et des touchers. 

Ceci te veille jusqu'd l'oeil suivant. 



39- 



Lego 



1. Un crane a poser sur l'horizon. 

8. Deux mains en bouillies repandues le long de l'autel. 

3. Trois visceres qui circulent de levres d levres. 

4. Quatre appendices s'etoilent en ecarlate. 

5. Cinq veines devenues pailles pour l'elixir. 

6. Six bouts de derme f orment la carte. 

7. Sept boules graisseuses nourrissent l'encens. 

8. Huit sections d'intestin affinent le boulier, Id. 

9. Neuf dents aboutissent la verge. 
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Une couille aux levres 



II bande au reve. 

C'est au saule en source que se met la mort intime. 

Qui le voyait tourner en carre? 

L'electro-machoire aere au deld des tenebres, des 

chuchotements d bout de coeur sous l'eteignoir hivernal. 

Des logiciels f leurissent la nuit. 

II ejacule en lumiere. 

Une f ois les griff es franchies, 

les babines vaginales sucent jusqu'd l'os des gros orteils 

decidemment incarnes. 

Cannibale est tout bloc. 

Une couille aux levres. 
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Sanquette 



Le sans quete est au gue 

car la vie est une grande surface 

ou roulent les caisses et les pouffiasses. 

Je sais: 

tu as dejd tout compris. 

Viens t'asseoir a l'ombre de mes cernes, 

et prend ceci, 

mets le sous ta langue, 

ecoute... 

Munie d'un catetaire je recreer le cycle. 

Toi, 

tu es paralyse par la potion 

que tu as si servilement absorbee. 

Le sang suit son chemin jusqu'd ta gorge, 

le tuyaux d retro-crochets 

y etant profondement enfonce. 

Ensuite j'attache tes deux jambes d ton cou 

et t'enfile ainsi sur une branche d'aubepine. 

Au revoir! 

Mange d mort mon amour! 

UATH 
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JESUS ARRIVE 

Le sac en plastique respire, lentement. 
Eclairs de neige sur peau. 
Son nom de domaine attend les spores. 

J'ai decoupe mille sourires pour les effeuiller sur sa nudite. 
Et je me suis mise d genoux, entre ses jambes. 
Le chiot couine. 
Je l'etrangle un peu 

A travers la trachee, je sens la langue tenter de deglutir, 
mais plus de bruit. 

En palpant cette petite tete canine, j'evalue les chances qu'elle 
a de penetrer l'anus offert d moi. 
II va en chier... 
Chier du chien. 

Encule avec un chien tout entier, ga le fait quand meme. 
Je prends sa verge molle et l'agite sous la truffe du chiot : il 
en est amuse et mordille. 

La tete rougie dans le sac s'anime un petit peu. 
Puis, les crocs microscopiques 
attaquent les testicules. 
lis s'acharnent. 
HURLBMBNT 
Paf I 

Je viens de prendre un coup de tatane en plein visage. 
L'autre bouffon s'est dejd releve. 

Alors ce sera d moi de devenir un spectre, de tout observer 
en direct, via les limbes. 
Ainsi va l'amour... 

Il m'empoigne les cheveux et fracasse ma tete une bonne 
dizaine de fois : voild, je suis sage ! 
Il s'en va. 
Ma conscience- 
Ma conscience- 
Ma conscience est... 

Il revient avec une f oreuse et il bande. 
Je sors, je crois. 

Le plasma en f iligrane de mon corps. 
Il applique la meche entre mes deux yeux et l'actionne. 
L'ode de l'au-deld m'appelle. 

Deux sensations simultanees : une foudre au cerveau et mon 
moi dans la piece. 
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La perceuse va et vient dans mon crane. 

II la penche afin que la meche fasse un plus gros trou. 

Le calibre y est. 

II pose la f oreuse. 

Ensuite, il va lecher ma chatte et remonte doucement jusqu'd 

ce que son seze tout tendu puisse penetrer mon nouveau trou. 

Il me prend d toute force. 

Son cul en haut. 

Son cul en bas. 

Son cul en haut. 

Son cul en bas. 

Son cul en haut. 

Son cul en bas. 

EXPLOSION Hi 

Jesus arrive, 

habille de sperme et de cervelle 

Jesus m'encule, m'engrosse. 

Je suis la f oi. 

Je ne suis Id. 

La f oi est moi. 

Le moi est f oi. 

- Le cerveau c'est jouissif. 
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L'autel du rond-point. 



-La vulve est douoe- 



— Imberbe- 
-Lisse 



Oasis algesique 

-La lune a fondue Sur- 



Cette trachee- 
Gouttes 



—Gouttes 

Aura sanguine Eclat auroral--- 



Saupoudre son sel Present sans- 

--souffrance 

Puoelle aux pattes ecartees 



Metrique en plein vortex — 

Au mi-temps du rond-point 

Bl 0c a e chajp phosphorescent — 

28 paupieres cernent la priere 

Cachees 

Sous les lampadaires evisceres- 



-Qui saignent l'orange- 
— A travers 



L e fremissement des lotissements- 

L'enfant est une etoile 



36 



Urne pure- 

l/L choire spermophage 

Violettes aux cuisses 

14 rentrees- 

Soit 14 perforations 

-Sans tete est la circonvolution des voitures 



L a moisson 

-Est lancee La f auoille a faim- 



Derme de givre 

-Levrettes bleuies 

Tripes stellaires- 



L es moteurs n'ont pas de coeurs 

Tous oes roulants observent la f oi- 

]g n silence 

-La circulation se propose en ode au carnage 



-Complices gazeux 

28 viols- 



Sous Saturne — 

— En centre ville 

L a vulve est de plus en plus glissante- 
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Amour 



Sur cette litiere de mousse, 

nos corps ne formant qu'une seule et meme caresse, 

1' amour nest plus une laisse, 

juste un Cosme. 

Des cascades de bisous, 

des brises en bulles enveloppent nos coeurs. 

Ce reve, ce frolement... 

St mes cheveux caressent ton torse. 

St tes mains decident de ton extase. 

Je t'aime tenement! 

Je t'aime tenement! 

Je t'aime tenement! 

Je t'aime tenement! 

Je t'aime tenement! 

Tenement, que l'astre solaire sourit de sa plus belle 

illumination, 

dont nous sommes, ma vie, le miroir de l'espoir universe! 

T'etreindre, gorge la vie auz alentours du plus merveilleuz 

des chants : 

Voild l'ultime poesie! 

Tout est limpide d present : 

Une hierogamie vient d'eclore de ce bel oeuf d' argent d'ou 

naquit Sros. 

La coquille, c'est toi. 

St je te tresse une couronne d'epines mon tendre semeur 

d' amour. 

Of f res moi ta gorge, que je la couvre de baisers. 

Mes dents sont d'aciers. 

Une morsure suf f it. 

Par ta jugulaire, la f ontaine abreuve notre terre eminemment 

sacree. 

Tu gicles ton ecarlate en l'honneur d la vie, d la mort, mon 

amour telle etait ta promesse. 

Belle libation ! 

Realises-tu 1' illusion ? 
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Avec tes soubresauts ante-mortem, tu rejoins le mouvement de 

la planete en un sens, en sang, en tout cas. 

Biodegrade-toi mon cheri afin que la vie perdure. 

Mon ventre ten dira des nouvelles ... 

L' amour est immortel. 

Oui, mon ange, je t'aime d jamais. 

Et, enfin, je pourrais prier pour toi et n'aurais pas de fleurs d 

deposer sur ta tombe, 

car elles y pousseront toutes seules. 

A present, je t' adore d legal des Dieuz. 
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